
NOTICE 

SOT. 

LA NOUVELLE CHAPELLE DE FOURVIÈRE 

Trois phases bien distinctes s'inscrivent déjà dans 
l'histoire de notre pèlerinage lyonnais. La première com
mence au moment où on éleva tout d'abord un modeste 
autel à Notre-Dame de Bon-Conseil, dans la petite cha
pelle primitive, agrandie et restaurée au siècle dernier 
par l'architecte Ferdinand Deiamonce, telle enfin que 
nous la voyons encore aujourd'hui. 

La seconde phase est celle qui, de notre temps, a vu 
consacrer par l'Eglise la plus précieuse prérogative de la 
Mère de Dieu, son immaculée conception, puisque c'est à 
ce privilège insigne que l'humble et bienheureuse Vierge 
a dû l'honneur si grand de sa maternité divine. 

Notre ville, dont l'antique Eglise honorait depuis long
temps par un office spécial cette gloire de Marie, ne 
pouvait rester indifférente à une manifestation si écla
tante de la volonté du Très-Haut dans la glorification de 
sa sainte Mère. Une fête d'une spontanéité et d'une splen
deur peut-être sans exemple dans les annales des peuples 
catholiques, répondit à cette grande voix de l'Église, et, 
depuis dix-neuf ans, cette manifestation qui se renou
velle périodiquement avec la même foi et la même ar
deur, perpétue ce précieux souvenir. 


